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UN BJRIN D'AMOUR respective, seraieut trop grands pour que les deuxALBUM UNIVERSEL [Pour l'ALBUM UNIVRRSEL] autres acceptofflent. A part ça, la grammaire
française et aEemande est très difficile.

Bureau de Béci iii ; de -La Presse,~ Je demande très-peu. de chose, Ne peu-vaut se servir des trois gTandes langues55 rue saint-jacques. Botte du Bureau de Poste pour la du monde, la reste le choix d'une langue morte, laCfflneqmdançe, 758. 14roiT du Bureau de Poste pour les Moins qu'un lys et moins qu'une rose,journal 2191. Pour répondre à la passion fabrication d'une langue artificielle, ou l'adoption
Doint Je brille pour toi, Nfnon d'une langue vivante ;subordcanée. Les langues

AB<)NNBMENTS: C'est peut-ètre une fo'lie, mortes, soit le latin oru le grec, doivent être mises
Mais je , t'aime pour la vie, de côté. Leur grammaire étant trý>p difficile, etUN AN, 88400 . . . . . . . . . 18, $1.60
Fit je me contente en retour, elles manquent de trop de mes pour exprimer les4X018, 81.00 Payable d'avance D'un brin d'amour. choses et les Idées. modernes.,

La création d'unf- langue artificielle est une Idée
Ce n'est pas que ma gourmandise fascinatrice et pas neuve du tout. Dès 1668, Wil-NOTRE FRONTISPICE Se trouve servie à sa guise kin en propose une, Leibultz et Letelller ont fait
Ce n'est pas que mon pauvre coeur de même, Sotos Ochando, en 1859, reçoit un prix

Noue consacrons notre frontispice à la repro- Ne désire un plus grand bonheur pour ça à Paris. Le Dr Samenhoff en Invente une
dùotion d'une magnifique photographie prise spé- Je voudrals t'avoir pour amie qu'il nomme Esperanto, Schleyer fait le Volai
clalem«nt peur l"'Albura Universel", aux ateliers Mais P te trouve si jolie, Bül la langue bde.ue La beauté et les avan-
Richard (1618 rue Sainte-Catherin--),.phot-ographie Que Je me contente tu retour, tagts pratiquels d'une telle langue sont la grande
de fantaisie d'une de nos Jeunes beautés de la par- D'un brie d'amour. simplicité et 19 régularité. Pas de verbes irrégu-
tie Est de Monrël ellrs, pas de différents genreff aux *choses inani-

C'est un charmant minois plein de douceur et Et pourtant, 61 J'osais te dire, mées, pas d'exceptions aux règlets et pas d'excep-
de gra4w caturelleg, que l'art du photographe a Mes soupirs, mes pleurs, mon délire, tions aux exceptions, î l
su, dailleurs, faJre parfaitement ressortir. Quand Je trois entendre les pas, Mais, toutes lés lamgatý-â artificielles, malgré leur

Quand je rêve être dans tes bras, simplicité et leilrigu"aIrlté, ont un granddéfaut,
Peut-être, ô douce espérance, elles n'dut pas de litiérature. -Les prom(>teurg de
Pour soulager ma souffrance, -ces langues Prétendent que, dès. qu'une sera uni-

NOSTAGES CENTRALI Tu donnerais plus en retour vemellement accepté,-, Il sera écrit des livres dans,
Qu'un brin d'amour. cette langue ; mais nous croyons qu'une IlÉngue

est une chose o1Wýanique. (lui évolue dentel etLa eaison'du carême, époque de.l'année où le GUSTAVE RENAUD. qu 1alors Ça ne peut. être' imanutuett[fý6 en quelquespoisson prend da place d'honneur à nos tables, Montréa:, 20 février, 1908. de ilétude d'un sa-JOurS tÙt1%- les qPatre Murs
donne une grande actuailté àTintéressante étudè vaut.-ine, que l'"Albura "aUluotri§e sur &es Illes de la Madele Il y a encore , -do flon &une, langue vivante
univeriée, publie dans ie présent numéro. Cest d'une nation sabordannée. Dans ce cas, la prffl-
monsieur Rodolphe Lemieux, C. &, député de Gas- COXNUNICATION reuS a Presque t0làJours été donul à l'espagimi.pé et des lks de la Madeleine! Am PaTlement d'Ot- Comme grande pulsoanc4, l'Espagne est finie. l'a1", tawa, que nom devons ces pmtogràphleo et ces le lie PoÈrralt venir en Jeu.

LA ]LANGUE INTERNATIONALE jalousie Inter, etimal
notes. 'Xois lecteurs y trouveront certainement un Et, cette longmeest la plus 4ouoý, !si simple,. trèsgmvd IntérI . -IAèture faite, on en viendra, à la La question, dýtqie lângue universelle occupe le barmânieuze let facile e «ppmndll(b-, Ses.verbesIr.

que monsieur Lemieux, eest,4ue mol Intellectuel depuis plusieurs_ amnées, et ýr6gaII«M présentent q1lelqu'im 41McUltés, mals'ffl
la Prol ména« un avemir de prospérité à n'est pae enicore râso?-Uè par l'Esperanioý Que lé- 'si. k* 4idres. fanguë&ý: Ft
ce-coin pittûresquo de da province de Québec. tablils8eni langue univel fflait une re,:. ou pourraÀt bleu en fdire tous -dà Ve rbés

Crest dal JîàI ae antiehambre de la oeuvre. humanitaire, ceci est unanimement admW gllltým Ves a aessi une bI
lig-ee poUt lque qup m2qul Lemieux afalt Par tous lessavants, les gens, d'affaires et les étu- Pûurý-" , c'ew de toutes les langues vivantes, la.»m pTemIèiw armes, et nos lecteurs aimeront, diants. Ca serait un pas Immense vere e progý 1 rès plus ýe1ppM ÉL faire Uùe langue Internationale.
A911A d0uteý à le voir, de tem»S à autre, revenir, et U vudgaxlseM des sciences -et de la littérature. Ma ils, 'quel' )é langage qu'on, premie, '0et4affl l"Aàbum UnIvemell", à ses anciennes amoUM Cýz tendrait â'ràpp her iee nations. et 1;es races n'est -pI40 d'une IM" ,ie S anglisi gmnde que leroc

et à les faim fmt,-rnlser. Ca porteraitaitélinte ail fait d'l ÛÊü éniente -uùl,"chauvinisme,.et neïsme. un*l au JI L'importance dl ý e la m9me Ifflue pour fflMr d'l
lgrngue unizersale, est génarakment m«ýonüe par inonde Il 4ýe déri fait ext souvent inalyér-

NOS CÔXCOURS tout ýe monde. Dès qu'on se demande quelle Cil par k«ý fI wateurq d'une !angue,àrt1f1-ý
langue vivante, ouý liait donner la pý«*renee pour ciédie
l'élever à I'éfàt'-.ilo langue. universelle, la -*se pré. Le kn1g491ý intematiomAi s'établira. de: lui-naê-.Noum attiroze tout particulièrement ratteution - sente &0 ditfleilaug Insurmontahlm Les trots Metp ýl'dVollltlbn natuMlle. Comme la dit 14 ......de 4os, fmr tffl- sue* déïs concours. que Il dôminantm et les plus, Importantes au- pro es& sthrý»r - Vu llümlg , fige unlverêei eXijýte;Tir = haque eemaine. Cest presque par Ul on ension sur legio-jourd'hui, sont lla'ngWs,,le françalo.et Illatemand. d'est une lanxue 4141

Mlow, 4pô, ies répoûmels nom arrivent mainte- ýrt
Tout le iiende est prêt ÈL reconnaltre que ce serait be tertéel k avce laquelle euen'mm. Pçïgr preuve, nous tfflrow nos lecteu, Pa
une bonne, chose sl un de, cw lanjMge& était acpep, peut être apprIee, et tellement établie que rienet
:té comme internationaï. Tout désirable -que ça ne;' pou= .1 ", de devenir, dau, un avenirilwit; COl t'ont M,fait 1ýXýsable, Le pSîÉý ý'et rapproché, 10 oYen' de 001MMjnicati
la iarlpr&matiè PùHtIq1ýe et commerciale qué ralS LA ÉÉIMMÉM : 1 . -, .choix dluue de ces langues donnéreit A es n&tj6u

pur suite d'l ...
indigp,)etim, notre chàrmâate

M7es pu nous 1 MIN
utr e temps des éléments de sa ý "pago de la ména-
gèWý Ce »Éro, pour la aemûlno prodfiafal dko«#«. të' u ii-ý1Wfi suivant aprm l'avofir rein la ren, r iiiýdeb

Une,
P'ROCHM FEUILLETOI(

J»Iiw notre, prol Dun4rg uouacomnwnc%-

SÎXTde -àt
rfflan d'amour,

,M,

eût lez m etivoW Lu M UNV ERS
pour, q"ûàt;rýe,.- mois. vous trouve=îe ýat «Ailean Et àe=$' a Mot
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